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100 SEANCE DU 4 MAI 1944

Jean Babel. — Etude anatomique de V hydrophtalmie familiale
et hereditaire du Lapin.

L'hydrophtalmie est un etat oü le globe oculaire, sous l'in-
fluence d'une augmentation de sa pression interne atteint des

dimensions superieures ä Celles d'un globe normal. Le terme
est le plus souvent synonyme de glaucome congenital, car les

dimensions d'un ceil ne peuvent s'accroitre par hypertension

que pendant la premiere enfance. Des etats analogues ä

l'hydrophtalmie humaine ont ete decrits chez divers animaux,
Chien, Chat, Pore, et surtout Lapin. Une difference essentielle

est due au fait qu'une elevation du tonus oculaire peut, meme
chez l'animal adulte, provoquer une augmentation souvent

enorme du volume du globe, la sclerotique n'offrant pas une
resistance aussi forte que chez l'homme. On peut done dis-

tinguer chez l'animal l'hydrophtalmie aceidentelle survenant
chez l'adulte ä la suite d'une uveite, par exemple, et line

hydrophtalmie familiale et hereditaire, beaucoup plus rare,
apparaissant chez l'animal jeune et comparable ä

l'hydrophtalmie humaine, dont le caractere familial est connu. Cette
seconde forme seule nous interessera dans ce travail.

Les Lapins que j'ai eu l'occasion d'etudier sont atteints d'une

hydrophtalmie hereditaire transmise selon le mode recessif

simple; le croisement d'animaux atteints a permis d'obtenir une
famille oil tous les sujets sont malades, il s'agit done d'homo-

zygotes. La souche primitive a ete decrite par Yogt1 en 1919:

trois Lapins d'une meme portee presentaient une hydrophtalmie
datant du debut de la vie. Le croisement de deux d'entre eux
donna naissance ä trois jeunes, tous hydrophtalmes, avec

keratite en bandelette.
Actuellement la souche est eteinte. L'aspect clinique est le

meme chez tous les animaux (fig. 1): l'affection est toujours
bilaterale; eile n'est pas congenitale, mais n'apparait qu'au
bout de quatre ä six mois. Les yeux sont manifestement plus

1 A. Yogt, Klin. Monatsbl. f. Augenheilk., 63, 233, 1919.
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gros et plus saillants que des yeux normaux. La cornee est

depolie, mate d'un gris blanchätre assez uniforme, la chambre

anterieure relativement profonde, l'iris ä peine visible, les

milieux profonds inexplorables. La tension oculaire est toujours
elevee, mais sans atteindre jamais des chiffres excessifs :

27 mm Hg en moyenne au
lieu de 20 pour le normal. En
dehors de leur hydrophtalmie,
ces animaux sont apparem-
ment normaux, sauf qu'ils
sont tres peu resistants ä

l'egard d'affections meme
benignes. Schmid et Saubermann

1 ont montre que l'ad-
ministration de citrine (fac-
teur de permeabilite) ramene
le tonus ä un chiffre normal,
ce qui indiquerait une alteration

de la permeabilite capil-
laire. Franceschetti et Wieland

2 ont constate que l'hu-
meur aqueuse contient davan-

tage d'albumine qu'ä l'etat
normal, de meme que le vitre (0,13% et 0,021% au lieu de

0,05 et 0,012) et que dans l'humeur aqueuse de seconde formation,

l'elevation du taux d'albumine, qui existe comme chez

Fanimal sain, ne s'abaisse que beaucoup plus lentement.

Examen anatomique. — Les globes d'une vingtaine d'animaux
ont pu etre examines. Iis presentent tous des alterations ana-

tomiques du meme type, avec quelques differences de degre
selon la duree du processus. Ces lesions sont localisees exclusi-

vement dans le segment anterieur: angle irido-corneen, face

posterieure de la cornee et de l'iris; le reste des yeux est indemne
de toute lesion, en particulier le corps ciliaire, la choroide et la

1 Schmid et Saubermann, Ophtalmologica. 104. 201, 1942.
2 Franceschetti et Wieland, Arch. f. Augenheilk., 99, 1, 1928.
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retine. Quant ä l'excavation de la papille dtcrite par certains,
il s'agit d'un aspect physiologique chez le Lapin, qui ne possede

pas de lame criblee. Les vaisseaux de l'uvte ont une structure
qui ne se differencie pas de la structure normale, il en est de

meme pour leur nombre.
Pour bien comprendre les lesions, il importe d'etudier tout

d'abord, ä titre de comparaison, un ceil de Lapin normal.
Chez ce dernier, l'angle irido-corneen est tapisse d'un tissu
fibrillaire lache et abondant (trabecules corneosclerales) entre
les mailles duquel s'effectue la filtration de l'humeur aqueuse et

Fig. 2.

son passage dans un Systeme canaliculaire qui est l'equivalent
du canal de Schlemm. Ce Systeme est logt entre les fibres
corneosclerales et un eperon scleral et est tapisse d'endothtlium.
La membrane de Descemet recouvre les trabecules jusqu'au
fond de Tangle. Celui-ci est traverse par les dents du ligament
pectine ou ligament suspenseur de l'iris, formation qui n'existe

pas chez Thomme adulte, et qui est constitute de tissu irien ou
parfois de minces lames hyalines tapissees d'endothelium.

Chez les animaux hydrophtalmes ages d'au moins six mois

nous voyons (fig. 2) des lesions graves de la membrane de

Descemet constitute par un tpaississement regulier et homogene

de cette membrane atteignant trois ä cinq fois Ttpaisseur
normale; Tendothtlium reste rtgulier. C'est seulement dans

Tangle, ä partir du ligament pectint que cet tpaississement
prend des caracteres particuliers, formant des dents, des an-
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neaux, des soulevements parfois anastomoses qui finissent par
obliterer plus ou moins completement le fond de 1'angle; dans

certains cas la Descemet se recourbe et vient tapisser la face

anterieure de l'iris; dans d'autres eile est dissociee. Les dents du

ligament pectine sont elles-memes souvent epaissies, et tou-
jours hyalinisees. Dans un cas il existe une adherence large,
non inflammatoire, de l'iris ä la face posterieure de la cornee,
interrompant la Descemet, qui remplit tout le fond de Tangle
camerulaire.

Le canal de Schlemm est tantöt totalement absent, tantot
atresie ou tres peu developpe.

A la face posterieure de l'iris, on constate dans un certain
nombre de cas, mais pas dans tous, une vacuolisation
considerable de Tepithelium pigmentaire; c'est meme la seule lesion
visible chez les animaux jeunes, chez qui la Descemet n'est pas
encore notablement epaissie. II est possible que cet aspect soit
le temoin d'une alteration de secretion.

Le trouble de la cornee est manifestement une alteration
secondaire ä Thypertension; il est du ä des variations dans la
structure et Tepaisseur de Tepithelium, ä une destruction plus
ou moins avancee de la membrane de Bowman, et dans quelques
cas ä une minime infiltration lymphocytaire sous-epitheliale.

Les rares cas d'hydrophtalmie du Lapin decrits dans la litte-
rature, qui sont tous des cas isoles, montrent de facon cons-
tante des malformations de 1'angle irido-corneen (Descemet

epaissie ou dissociee, tissu reticulaire peu developpe, canal de

Schlemm absent, Descemet se continuant entre le corps ciliaire
et la selerotique, etc.; Rochon-Duvigneaud1, Lodato2,
Alajmo 3, Reganatii. Un seul auteur, Fukushima5, signale
des lesions de Tepithelium ciliaire (lesions del'appareil de Golgi
et des mitochondries) et parle de troubles secretaires.

II est interessant de constater que dans l'hydrophtalmie
humaine les lesions responsables de l'etat pathologique sont

1 Rochon-Duvigneaud, Ann. d'Oculist., 158, 401, 1921.
2 Lodato, cite par Reganati.
3 Alajamo, Boll, oculist., 9, 139, 1930.
4 Reganati, ibid., 11, 474, 1932.
5 Fukushima, Ref. Zbl. Ophthalm., 39, 290, 1937.
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egalement localisees dans la region de Tangle irido-corneen:
tissu de revetement compact, absence de canal de Schlemm, etc.

II semble done bien s'agir de la meme maladie.

Conclusions. — Nous constatons, chez tous les membres
examines d'une famille de Lapins hydrophtalmes, d'une part
des lesions importantes de Tangle irido-corneen: absence plus
ou moins complete du canal de Schlemm, obliteration par des

formations hyalines provenant de la membrane de Descemet

fortement epaissie; d'autre part des lesions de Tepithelium
pigmentaire de Tiris, seule alteration constatable chez les

animaux jeunes, ä un moment oü la tension intra-oculaire est

dejä elevee.

Ces constatations montrent qu'il y a incontestablement un
trouble de la filtration de l'humeur aqueuse au niveau de

Tangle, peut-etre aussi des alterations de sa secretion (ce que
semblent indiquer aussi les observations physiologiques). Elles

posent ä nouveau la question de Torigine et de la circulation des

liquides endo-oculaires. Les theories admises actuellement font
intervenir surtout, tant dans la formation que dans la resorption,
la permeabilite des capillaires, et ceci avec des arguments sou-
vent probants, si bien que beaucoup considerent comme peri-
mees les theories de la fdtration par Tangle irido-corneen et le
canal de Schlemm et la theorie de la secretion par les epitheliums

ciliaire et irien. Si ces theories expliquent fort mal le

glaucome primitif de l'adulte, il semble cependant possible
qu'elles conservent une certaine valeur pour eclairer la patho-
genie des etats hypertensifs congenitaux ou familiaux observes
chez Tanimal et chez Thomme.

Universite de Geneve.

Clinique Ophtalmologique.

En seance particuliere, M. Oscar Wyss est elu Membre
ordinaire. II en est de meme de Mlle Eudoxie Bachrach.
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